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EN 2022, L’UNIVERSITÉ POURSUIT 
SES ENGAGEMENTS : UNE RENTRÉE SOUS LE 
SIGNE DE L’OUVERTURE ET DE LA SOLIDARITÉ

• Une université ouverte à toutes et tous
• La solidarité avec l’Ukraine continue
• �Lancement du dispositif contre les violences 

sexistes et sexuelles (VSS)
• Lutte contre la précarité menstruelle

OBJECTIF RECHERCHE À PARIS 1 
PANTHÉON-SORBONNE : LES SHS AU CŒUR 
DES ENJEUX D’AUJOURD’HUI ET DE DEMAIN

• Nous voulons porter haut les couleurs de la recherche en SHS
• La recherche, pilier du projet Sorb’Rising
• �À l’automne, des états généraux pour construire la stratégie 

de recherche de demain en SHS
• Des projets d’excellence innovants

UNE UNIVERSITÉ QUI SE TRANSFORME 
POUR RÉPONDRE AUX NOUVEAUX DÉFIS

• Un projet stratégique d’établissement qui s’affine et premier bilan
• En route vers l’université du futur avec Una Europa
• �La qualité de vie au travail (QVT) 

et l’agenda social au cœur des discussions

L’UNIVERSITÉ PARIS 1 PANTHÉON-SORBONNE 
EN BREF

• Le savoir pour tous, l’excellence pour chacun
• Une université pour et par la recherche
• Une ouverture à l’international
• Paris 1 Panthéon-Sorbonne et le numérique
• La Fondation Panthéon-Sorbonne

LES TEMPS FORTS DE L’ANNÉE UNIVERSITAIRE

• �Cérémonie de remise des insignes de docteur honoris causa 
à Monsieur Nana Akufo-Addo (10 octobre)

• Les États généraux de la recherche (12 au 14 octobre)
• Cérémonie de clôture du jubilé (13 octobre)
• Cérémonie de clôture de la Chaire Blaise Pascal (4 novembre)
• Les Assises du développement durable (12 et 13 décembre)
• Le Concours international d’éloquence (février à mai 2023)
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EN 2022, L’UNIVERSITÉ POURSUIT 
SES ENGAGEMENTS : UNE RENTRÉE SOUS LE 
SIGNE DE L’OUVERTURE ET DE LA SOLIDARITÉ

Une université ouverte à toutes et tous
À la rentrée 2022, l’université 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne ac-
cueille environ 6 600 étudiants 
néo-entrants en première année 
de licence. Première université de-
mandée sur Parcoursup avec près 
de 120 000 demandes d’inscrip-
tion, Paris 1 Panthéon-Sorbonne 

a toujours eu vocation à être un lieu 
d’enseignement ouvert à toutes et 
à tous.

Cette volonté de prodiguer un 
enseignement de qualité au plus 
grand nombre d’étudiants se tra-
duit aussi par l’élargissement de 

son offre de formation avec pas 
moins de 49 nouveaux parcours 
dans des disciplines aussi variées 
que le droit, la science politique, 
le patrimoine, le management ou 
encore les arts plastiques.

6 600
étudiants néo-entrants

18 réunions de pré-rentrée 
pour 13 licences

49 �nouveaux parcours 
proposés dont 1 licence, 
44 masters et 4 DU

+ de 20 étudiants 
ambassadeurs pour accueillir 
les nouveaux arrivants

1 �espace pédagogique 
interactif (EPI) de rentrée, 
mini-site en ligne pour 
informer les primo-entrants
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La solidarité avec l’Ukraine continue
Dès les premiers jours de la guerre, l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne a tenu à affirmer sa solidarité 
à l’égard du peuple ukrainien et son soutien à ses étudiants et collègues enseignants, chercheurs et ensei-
gnants-chercheurs ukrainiens.

Ainsi, l’université a mis en place 
des dispositifs d’aide d’urgence 
à destination des personnes 
concernées par le conflit. Aides 
financières, accompagnement 
psychologique, collectes de pro-
duits de première nécessité ou 
encore programme à destination 
des chercheurs, les dispositifs 
déployés ont été nombreux et 
avaient vocation à s’adapter le plus 
possible aux différentes situations. 
Si ces premières mesures ont été 
mises en place dès le début de 
la guerre et dans une situation 
d’urgence, l’université n’a jamais 
cessé d’être solidaire. Comme ses 
homologues au sein du Campus 

Condorcet, elle a souhaité appor-
ter un regard scientifique sur cet 
événement avec la participation 
à une conférence commune en 
avril 2022 qui proposait des ré-
flexions variées sur l’action face à 
l’urgence, l’analyse dans l’instant 
ou encore le fait de penser cette 
situation dans un temps long. Pa-
ris 1 Panthéon-Sorbonne a éga-
lement accueilli, au mois de juin 
2022, des étudiants ukrainiens 
dans le cadre d’un programme 
de formation d’enseignement du 
français langue étrangère baptisé 
FLE-2U. Ce module intensif de 
120 heures de cours a été ouvert 
à une trentaine d’étudiants et 

leur permettait d’atteindre le ni-
veau A1 en français en travaillant 
leurs compétences linguistiques 
et communicationnelles ainsi que 
leur culture générale. Une attes-
tation leur a été délivrée à l’issue 
de la formation. Dans la conti-
nuité de ce dispositif, l’université 
développe un DU Passerelle FLE 
en partenariat avec l'université 
Sorbonne Nouvelle, dans le cadre 
de Sorbonne Alliance. Ce dernier 
sera accessible aux étudiants de 
niveau A1 ou A2, notamment aux 
étudiants ayant suivi la forma-
tion FLE-2U.

Lancement du dispositif contre les violences 
sexistes et sexuelles (VSS)
À la rentrée 2022, et afin d’améliorer les procédures déjà existantes, l’université s’engage et se dote d’une 
nouvelle plateforme spécifique contre les violences sexistes et sexuelles (VSS) en ligne.

À l’aide de deux formulaires, les 
étudiants, enseignants, ensei-
gnants-chercheurs et personnels 
administratifs ou de bibliothèque 
peuvent signaler toute situation 
de violence sexiste ou sexuelle 
dont elles ou ils auraient été vic-
times ou témoins.
Porté par l’équipe présidentielle, 
en collaboration avec les services 
et en lien avec les représentants 
étudiants, le dispositif repose sur 
plusieurs principes essentiels.

• �La réactivité avec la mise en 
place d’une plateforme de 
signalement numérique sur le 
site internet de l’université. 
Elle permet un point d’entrée 
unique pour le signalement. La 
prise en charge des personnes 
se fera dans les plus brefs délais 
(48 heures maximum).

• �L’écoute active avec la création 
d’une équipe écoutante interne 
pour accueillir le témoignage 
de la personne.

• �La neutralité car l’équipe 
écoutante veillera à appliquer 
un climat de bienveillance, 
à écouter et accueillir la parole. 
Les éléments seront également 
recueillis dans le respect de la 
présomption d’innocence.

• �La confidentialité absolue 
à laquelle les membres de 
la cellule sont tenus.

pantheonsorbonne.fr/universite/
engagements/plateforme-
signalement-violences-sexistes-
et-sexuelles-luniversite

http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/plateforme-signalement-violences-sexistes-et-sexuelles-luniversite
http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/plateforme-signalement-violences-sexistes-et-sexuelles-luniversite
http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/plateforme-signalement-violences-sexistes-et-sexuelles-luniversite
http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/plateforme-signalement-violences-sexistes-et-sexuelles-luniversite
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[Paris 1 Panthéon-Sorbonne s’engage 
pour la Cop 27]
Forte de la nouvelle impulsion qu’elle donne à sa politique de dévelop-
pement durable, l’université participera à la prochaine COP 27 qui se 
déroulera du 6 au 18 novembre 2022 à Charm el-Cheikh en Égypte. 

Cette participation interviendra en deux temps afin de mettre en 
lumière le rôle que peuvent jouer les SHS à propos du changement 
climatique et de ses impacts.

 
Deux cycles de conférences 
académiques au Caire

Le premier traitera de l’envi-
ronnement et du développement 
durable et sera coorganisé avec 
le Centre d’économie de la Sor-
bonne, la Paris School of Econo-
mics et le campus historique de 
Paris 1 au sein de et l’université 
du Caire. Le second cycle portera 
sur la thématique du genre en lien 
avec le développement durable.

 
Un événement de science 
participative en Mer Rouge

Impliquant des étudiants de 
master 2 de l’université – à Paris 
et sur place en Égypte – cette 
véritable expédition aura pour 
objectif de collecter des observa-
tions lors d’une exploration de six 
jours entre le 11 au 18 novembre 
2022 (date indicative).

Les Assises 
du développement durable 
les 12 et 13 décembre 2022

Les recherches et discussions 
menées à Paris 1 Panthéon- 
Sorbonne font des questions de 
développement durable et de 
responsabilité sociale une prio-
rité. Les 12 et 13 décembre, les 
Assises du développement du-
rable seront l’occasion de faire 
un premier bilan des actions 
menées au sein de l’établisse-
ment. Elles permettront aussi 
de développer une feuille de 
route pour le futur.

Lutte contre la précarité menstruelle
L’université s’engage par ailleurs 
contre la précarité menstruelle 
et met à disposition de sa com-
munauté des distributeurs de 
protections périodiques dans ses 
cinq principaux centres. Financés 
par la CVEC, huit distributeurs 
sont désormais installés dans les 
différents centres accueillant 
les étudiants.

Serviettes hygiéniques et tam-
pons avec applicateur sont ainsi 
fournis par la société Les petites 
choses qui alimente les distribu-
teurs régulièrement. Ces produits 
sont certifiés en coton bio, éco-
logiques, sans perturbateurs en-
docriniens ajoutés, ni résidus de 
glyphosate, pesticides et autres 
molécules toxiques potentielles.

Avec cette initiative, Paris 1 
Panthéon-Sorbonne poursuit ses 
engagements au profit de l’inclu-
sion et de l’égalité.

pantheonsorbonne.fr/universite/
engagements/regles-egales-
quelles-que-soient-vos-raisons

POUR
LA COP 27

l’université s’engage

http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/regles-egales-quelles-que-soient-vos-raisons
http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/regles-egales-quelles-que-soient-vos-raisons
http://pantheonsorbonne.fr/universite/engagements/regles-egales-quelles-que-soient-vos-raisons
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du 12 au 14 OCTOBRE 2022

TABLES RONDES, 
ATELIERS, DÉBATS
PROGRAMME COMPLET 
ET INSCRIPTIONS SUR 
PANTHEONSORBONNE.FR

Le savoir pour tous, l’excellence pour chacun
Omnibus sapientia, unicuique excellentia
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OBJECTIF RECHERCHE À PARIS 1 
PANTHÉON-SORBONNE : LES SHS AU CŒUR 
DES ENJEUX D’AUJOURD’HUI ET DE DEMAIN

Nous voulons porter haut les couleurs 
de la recherche en SHS
La recherche en sciences 
humaines et sociales 
fait l’objet d’une atten-

tion particulière depuis quelques 
mois, attention que nous ne 
pouvons que saluer. Paris 1 Pan-
théon-Sorbonne en tant qu’ac-
teur universitaire majeur dans le 
domaine, n’a de cesse de rappeler 
le rôle primordial que jouent ces 
sciences pour la société et pour les 
évolutions du monde. À l’heure où 
internet, les médias et les réseaux 
sociaux accentuent l’immédiate-
té et la rapidité de l’information, 
se développent aussi des thèses 
remettant en cause la parole 
scientifique, parfois qui plus est, 
accentuées et envenimées par cer-
tains débats politiques.

Si le rôle de nos chercheurs et de 
notre recherche est d’étudier les 
sociétés et leurs évolutions, la re-
cherche en sciences humaines et 
sociales ne peut être cantonnée à 
un rôle passif d’observation. Les 
scientifiques sont aussi acteurs des 
transformations, créateurs de pro-
grès, accompagnateurs des grands 
changements de notre monde.

À Paris 1 Panthéon-Sorbonne, 
nous avons fait le choix de ce po-
sitionnement particulier ; il est 
unique car notre modèle d’uni-
versité de masse mais aussi de 
recherche intensive dans ces dis-
ciplines ne trouve pas son pareil 
ailleurs ; il est porteur car nous 
avons toutes les clés pour parti-
ciper aux transformations socié-
tales ; il se situe à l’interface entre 
les sciences exactes et la société.

Travaillant sur les mondes passés 
mais aussi du présent, nos cher-
cheurs deviennent des acteurs 
pour les sociétés futures. Que ce 
soit en permettant le débat, en 
participant comme appui à la dé-
cision politique, ou encore, au côté 
des sciences exactes en étant les 
passeurs du progrès technique, les 
sciences humaines et sociales sont 
des leviers pour l’avenir.

Avec les enjeux majeurs qui tra-
versent nos sociétés, nous avons, 
en tant qu’université SHS, le de-
voir de prendre toute notre part 
dans ce changement.
Si les financements ont été aug-
mentés ces dernières années par le 
biais de budgets importants déblo-
qués pour la recherche et que nous 
devons saluer, le retard pris dans 
les décennies précédentes ne nous 
permet pas aujourd’hui d’être plei-
nement performants tant les en-
jeux sont nombreux et importants.

À Paris 1 Panthéon-Sorbonne, 
l’augmentation continue des ca-
pacités d’accueil depuis dix ans (de 
38 000 à 45 000 étudiants) n’a 
pas été accompagnée d’un finance-
ment suffisant en termes de poten-
tiel d’enseignement et donc de po-
tentiel de recherche. Nous formons 
des étudiants brillants et nos ensei-
gnements sont d’une très grande 
qualité. Nous sommes fiers d’être 
une université ouverte qui accueille 
autant d'étudiants, mais comment 
continuer à former de cette ma-
nière lorsque nos enseignants-cher-
cheurs n’ont plus le temps d’exercer 
correctement l’essence même de 
leur métier, à savoir la recherche. 
Comment transmettre les savoirs 
sans suffisamment de production 
de savoirs ? Cette interrogation est 
permanente à tous les niveaux de 
notre organisation. La question des 
moyens est certes le lot de beau-
coup d’universités en France, mais 
à l’aune des transformations de 
notre monde, les sciences humaines 
et sociales peuvent être la clé de 
voûte sur laquelle s’appuyer pour 
construire les sociétés de demain. 
Nous sommes prêts à y participer, 
à y prendre toute notre part.
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La recherche, pilier du projet Sorb’Rising
Sélectionné lors de l’appel 2021 « ExcellencES sous toutes ses formes » de France Relance, le projet Sorb’Ri-
sing engage l'université pour les huit prochaines années avec l’ambition de renforcer l’identité de Paris 1 
Panthéon-Sorbonne comme université de sciences humaines et sociales engagée et ouverte sur la société. 
Financé à hauteur de 18,4 millions d'euros, il s'articule autour de trois défis :

• �mieux former les étudiants 
aux enjeux du XXIe siècle, en 
particulier les transformations 
politiques, sociales, environ-
nementales et numériques 
en cours ;

• �développer une recherche 
trans et pluridisciplinaire et 
mieux diffuser les résultats des 
recherches en SHS en dehors 
du monde universitaire ;

• �mieux accompagner les per-
sonnels de l’université dans 
ces transformations.

Avec un budget de plus de 18 
millions d’euros et conçu sur 
une durée de 8 ans, ce projet 
renforcera la position de Paris  1 
Panthéon-Sorbonne en tant 
qu’université de rang mondial en 
sciences humaines et sociales. 
Ce projet transformant pour 
l’établissement offre une place 
de choix à la recherche avec la 
création d’un nouvel organe : la 
fédération de recherche. Inspirée 
des modèles de coopération eu-
ropéens, la fédération englobera, 
sans s’y limiter, les actions de re-
cherche autour des thématiques 
cibles de l’alliance Una Europa ; 
elle aura aussi pour mission de 
soutenir de nouveaux objets de re-
cherche trans, pluri-disciplinaires 
de Paris  1 Panthéon-Sorbonne 

et de les soutenir via la program-
mation de financements ou en-
core l’organisation d’activités de 
recherche. Elle s’adossera à une 
nouvelle structure qui renforcera 
le pilotage des systèmes d’infor-
mation (SI) pour la recherche. 
S’appuyant sur l’ancrage discipli-
naire des laboratoires, la fédéra-
tion ouvrira de nouveaux espaces 
de réflexion et d’intelligence col-
lective. Elle aspire à donner aux 
chercheurs d’horizons différents 
l’opportunité de confronter leurs 
savoirs et leurs expériences et à 
les faire participer à une consul-
tation internationale sur les dé-
fis sociétaux. Elle contribuera 
à diffuser ces connaissances au 
grand public.

[Sorbonne Alliance : la recherche en commun]
Les partenaires de Sorbonne Alliance avancent ensemble pour la re-
cherche en SHS. Ainsi, un nouveau dispositif d’appel à projets labellisé 
aux couleurs de l’alliance est lancé à la rentrée 2022. Son objectif ? 
Soutenir les collaborations de recherche entre chercheurs ou ensei-
gnants-chercheurs des établissements membres. Il concerne aussi bien 
des colloques, séminaires, écoles d’été ou des montages de projets eu-
ropéens. Une commission sera chargée de choisir jusqu’à cinq projets 
pour les labelliser Sorbonne Alliance.
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À l’automne, des états généraux pour construire 
la stratégie de recherche de demain en SHS
Du 12 au 14 octobre 2022, Paris 1 Panthéon-Sorbonne braque les projecteurs sur la recherche avec la tenue 
des États généraux de la recherche en présence des principaux acteurs de la recherche en SHS françaises.

Alors que le contexte national et 
international a considérablement 
transformé la manière de faire de 
la recherche et particulièrement 
en SHS, il devient vital de réflé-
chir à la politique que l’établisse-
ment souhaite conduire. C’est 
tout l’objet de ce rendez-vous qui 
prendra aussi le temps d'aborder 
des problématiques quotidiennes : 
le temps pour conduire des projets 
de recherche de qualité, le par-
cours doctoral, l’injonction à l’uti-
lisation de l’anglais ou à l’acquisi-
tion d’une culture numérique…

Ouverts au public, les débats s’articuleront 
autour des thématiques suivantes :

• �le doctorat en sciences 
humaines et sociales ;

• �le rayonnement et l’impact 
de la recherche à Paris 1 
Panthéon-Sorbonne ;

• �les sciences humaines et 
sociales avec et pour la société ;

• �faire de la recherche à Paris 1 
Panthéon-Sorbonne ;

• �la recherche en SHS : une 
force essentielle pour la société 
de demain.

Le fruit des réflexions qui auront été menées lors de ces trois jours 
permettra de nourrir une orientation et un projet commun pour 
repenser la recherche en SHS en profondeur.

Des projets d’excellence innovants
À travers ses projets de recherche, Paris 1 Panthéon-Sorbonne met l’accent sur l’excellence et la pluridisci-
plinarité à l’image de la chaire d’excellence internationale Blaise Pascal qui mêle les prismes de l’histoire et 
de la philosophie autour de la question de l’infini mathématique ou encore des chaires de professeurs juniors 
qui se développent au sein de l’établissement.

C’est aussi le cas des chaires qui 
sont portées et soutenues par la 
Fondation Panthéon-Sorbonne : 
la chaire Assurance et Socié-
té, la chaire Pluralisme cultu-
rel et Éthique du numérique, la 
chaire Économie Sociale, Pro-
tection et Société ou encore 
la chaire Delphine Lévy pour 
favoriser notamment l’accès 
aux musées et au patrimoine. 
La recherche universitaire trouve 
également sa place au sein de 
thématiques porteuses et de su-
jets de société. C’est notamment 
le cas des travaux menés sur la 
question de l’intelligence artifi-
cielle dans le cadre de l’observa-
toire qui leur est dédié. Lancé en 
juin 2022, l’Observatoire de l’In-
telligence Artificielle de Paris 1 
Panthéon-Sorbonne (AI ObS) 

est né de la volonté d’un groupe 
d’enseignants-chercheurs d’ex-
plorer les impacts sociaux et 
sociétaux de l’intelligence arti-
ficielle (IA), en fédérant les ac-
tions menées par les équipes de 
recherche et d’enseignement de 
l’université dans ses différents 
champs disciplinaires. Les sujets 
traités sont multiples : transpa-
rence et explicabilité ; régulation 
de l’IA ; lutte contre la désin-
formation ; art et IA ; économie 
de l’attention ou encore enjeux 
géopolitiques de l’IA… En s’ap-
puyant sur ses travaux, l’obser-
vatoire souhaite être force de 
proposition afin d'accompagner 
la production et l’utilisation res-
ponsable de systèmes et services 
à base d’intelligence artificielle.

Il s’articule autour 
de quatre missions :

• �observer les principaux 
concepts qui structurent la 
recherche sur l’IA pour initier 
de nouvelles dynamiques 
interdisciplinaires ; 

• �analyser les nouveaux 
comportements émergents 
en lien avec un usage massif 
de l’IA ; 

• �former par la production 
d’outils de compréhension dans 
le domaine de l’IA et en lien 
avec différentes disciplines ;

• �éclairer les politiques publiques 
et sensibiliser le public aux 
enjeux de l’IA.

observatoire-ia.
pantheonsorbonne.fr

https://observatoire-ia.pantheonsorbonne.fr/
https://observatoire-ia.pantheonsorbonne.fr/
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[�Avec le projet IspahanT, l’université 
dispose d’un premier brevet]

La tracéologie est une discipline qui étudie les micro-traces d’usure 
présentes à la surface d’outils manufacturés en silex ou en os. Afin 
d’étudier ces microtraces, non plus seulement à travers leurs proprié-
tés optiques (via un microscope), mais à partir de leurs caractéristiques 
chimiques, il est nécessaire d’avoir recours à une autre discipline expé-
rimentale : la spectroscopie.

Développé par l’UMR Trajectoires, le projet Imagerie et spectroscopie 
appliquées à l’hétéromorphisme en analyse Tracéologique (IspahanT) 
offre la possibilité unique de lier imagerie optique et spectroscopie.
Le prototype conçu par l’UMR Trajectoires a été breveté et suscite 
l’intérêt de l’industrie.

[�Contribuer à la transformation 
des formations en tourisme]

Dans le cadre du plan de recon-
quête et de transformation du 
tourisme, annoncé en novembre 
2021 par le Premier Ministre 
Jean Castex, 20 mesures ont 
été présentées pour conforter 
la France comme première des-
tination touristique mondiale. 
Parmi elles, l’une vise à créer un 
réseau d’excellence d’écoles de 
formations en tourisme qui per-
mette de rendre visible cette 
offre de formation, d’augmenter 
le nombre d’étudiants formés et 
d’atteindre les meilleurs stan-
dards internationaux. Ce projet 
doté d’un budget de près de 8 
millions d’euros sur 2 ans a été 
construit en lien avec les services 
de la DGESIP.

Paris 1 Panthéon-Sorbonne et 
son Institut de recherche et 
d’études supérieures du Tourisme 
(IREST) se sont ainsi associés à 
quatre établissements pour for-
mer un réseau : l’université de 
Toulouse (et son Institut supé-
rieur du Tourisme de l'Hôtellerie 
et de l'Alimentation – ISTHIA), 
l’université Côte d’Azur à Nice 
(et ses structures de formation et 
recherche en tourisme), l’univer-
sité Savoie Mont-Blanc à Cham-
béry (et son IAE) et l’université 
Gustave Eiffel et son Institut 
francilien d'Ingénierie des ser-
vices – IFIS).



13



14



15

UNE UNIVERSITÉ QUI SE TRANSFORME 
POUR RÉPONDRE AUX NOUVEAUX DÉFIS

Un projet stratégique d’établissement 
qui s’affine et premier bilan
En 2021, l’université s’est dotée d’un projet stratégique d’établissement pour la période 2021-2024. 
À l’heure d’un premier bilan, il convient de mettre en lumière les réussites majeures intervenues lors de l’an-
née écoulée. L’obtention du financement du projet Sorb’Rising dans le cadre de la première vague de l’appel 
à projets « ExcellencEs sous toutes ses formes » en est le marqueur le plus manifeste.
Grâce aux 18 millions d’euros obtenus, une partie des objectifs présents dans le projet stratégique d’établis-
sement va pouvoir connaître un développement plus rapide et plus ambitieux. Gage d’un nouveau souffle 
pour l’établissement, ce succès montre la reconnaissance par le jury international de la place essentielle que 
tient l’université au sein des sciences humaines et sociales françaises. C’est un signal important pour les SHS 
qui ont souvent été délaissées ces dernières années.

69 % d'objectifs déjà engagés dans le cadre 
du projet stratégique d'établissement

Plusieurs projets de recherche interdisciplinaires ayant pour objet l’in-
telligence artificielle, la santé ou encore la protection sociale ont été 
lancés grâce à l’obtention, en sus du PIA, de financements ministériels, 
permettant ainsi de valoriser la recherche menée au sein de l’universi-
té, de faire se rencontrer les chercheurs de l’université sur des théma-
tiques qui les animent de manière conjointe et de se positionner plus 
fortement sur certains domaines. Le lancement avec succès de l’obser-
vatoire des impacts sociétaux de l’intelligence artificielle en fin d’année 
universitaire est un exemple d’affirmation du rôle majeur des SHS au 
côté des sciences exactes et techniques pour anticiper les évolutions 
de notre monde.

L’obtention de la labellisation HRS4R est également une reconnais-
sance, cette fois européenne, mais aussi un atout pour tous les jeunes 
chercheurs, enseignants-chercheurs, qui ambitionnent de projeter leur 
recherche au niveau européen.

La question des moyens de l’université reste toutefois la plus prégnante. 
Des moyens en termes de masse salariale récurrente et pérenne et de 
surfaces de recherche et d’enseignement doivent ainsi être déployés afin 
que Paris 1 Panthéon-Sorbonne puisse continuer à remplir ses missions 
premières tout en avançant pleinement dans des projets structurants.

Pour atteindre ses objectifs, l’université souhaite poursuivre sur sa lan-
cée et articulera son action autour des quatre piliers suivants :

• �devenir une référence majeure 
des SHS en construisant, 
développant et renforçant ses 
partenariats académiques à 
l’échelle régionale et nationale 
mais aussi européenne 
et internationale ;

• �repenser ses modes de 
fonctionnement et ses 
méthodes en se reposant 
sur la concertation et 
la participation ;

• �innover en matière de vie 
de campus, de formation et 
de recherche ;

• �participer aux évolutions 
de la société en renforçant 
notamment les dispositifs 
de science ouverte, en 
favorisant l’entrepreneuriat 
ou en développant un 
réseau d’alumni.
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[Lancement des travaux du site La Chapelle]
La livraison du site La Chapelle, 
attendue depuis 2019 et maintes 
fois retardée, constitue un élé-
ment central pour la bonne mise 
en œuvre du projet stratégique 
d’établissement. Le chantier de 
construction démarrera cet au-
tomne et durera trente mois 
avec un emménagement prévu à 
la rentrée universitaire 2025. Le 
bâtiment doit accueillir principa-
lement la scolarité des sciences 
humaines et sociales située ac-
tuellement au centre Pierre-
Mendès-France, soit plus de 
3 500 étudiants en 1re et 2e année 
de licence en histoire, géographie, 
philosophie, histoire de l’art et 
archéologie et démographie.

En représentant une augmenta-
tion d’environ 15 % de la surface 
utile brute actuelle de l’établis-
sement, ce nouveau site consti-
tue donc un gain très attendu 
pour améliorer non seulement les 
conditions de travail des étudiants 
et des personnels, mais aussi pour 
favoriser la vie et les projets de la 
communauté. En effet, le bâti-
ment hébergera plusieurs salles 
équipées pour des activités cultu-
relles (musique, répétitions de 
théâtre…), pour le numérique et 
les langues, pour la vie étudiante ; 
sa configuration a été pensée 
pour que le restaurant CROUS, 
la Maison de la vie étudiante de la 
Ville de Paris, la bibliothèque uni-

versitaire de premier cycle et un 
amphithéâtre de 300 places équi-
pé pour des événements culturels 
restent toujours accessibles hors 
des périodes d’ouverture dédiées 
aux enseignements. Ces diffé-
rentes fonctionnalités en feront 
donc un bâtiment universitaire 
inscrit dans l’animation et la ré-
novation de la vie urbaine au nord 
de la métropole parisienne. Après 
l’installation d’une dizaine d’unités 
de recherche sur le site d’Auber-
villiers en septembre 2019 (410 
postes de travail), l’installation 
sur le site de la porte de La Cha-
pelle marquera encore davantage 
l’ancrage de l'université au nord 
de Paris.

En route vers l’université du futur avec Una Europa 
Trois ans après sa création en 2019, à l’heure du bilan du premier projet financé par la Commission euro-
péenne, l’on ne peut que constater qu’Una Europa a considérablement évolué. L’alliance s’est étendue à 
trois nouveaux partenaires en 2022 : University College Dublin, Universiteit Leiden, Universität Zürich. 
Ces nouveaux membres sont des établissements d’enseignement supérieur à haute intensité de recherche, 
pluridisciplinaires et des universités européennes très anciennes ayant une forte identité.

L’examen des réalisations et des actions engagées depuis trois ans montre des résultats assez remarquables. 
Una Europa a réussi le pari de créer des interactions fortes entre les partenaires, à concevoir de nouveaux 
formats de formations, à faire émerger des recherches interdisciplinaires dans ses domaines d’intervention 
(patrimoine culturel, Europe dans le monde, développement durable, santé globale, intelligence artificielle 
et science des données), à contribuer à une nouvelle structuration administrative dans les établissements, à 
concrétiser des coopérations internationales nouvelles avec l’Afrique et l’Ukraine notamment.

Forte des progrès réalisés, l’alliance se tourne vers l’avenir et réfléchit à sa stratégie à l’échéance 2030 avec 
l’idée de constituer un véritable campus européen durable et respectueux des engagements climatiques au 
profit de tous. Aujourd’hui, Paris 1 Panthéon-Sorbonne a pleinement intégré les actions d’Una Europa dans sa 
propre stratégie. Ses étudiants sont eux aussi très impliqués au sein de l’alliance puisque l’université constitue 
la première cohorte d’étudiants ambassadeurs parmi les établissements membres. Du point de vue européen, 
son objectif est de s’ancrer visiblement dans une Europe élargie en multipliant les coopérations, y compris 
au-delà d’Una Europa, en contribuant activement à l’Espace européen de l’enseignement supérieur et de 
la recherche, à la création de diplômes et formations européens, au développement de toutes les formes 
de mobilité, en insufflant une dynamique nouvelle en matière de recherche européenne, notamment par 
l’aide au montage et à la gestion de projets sur financements européens (ERC, Horizon Europe, Marie Curie, 
Erasmus+, Jean Monnet...) en développant l’outil numérique.
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[Un nouveau financement pour l’alliance]
Fin juillet 2022, Una Europa a 
obtenu un nouveau financement 
de la part de la Commission eu-
ropéenne dans le cadre du pro-
gramme ERASMUS + pour les six 
prochaines années. Pour ce pro-
jet, Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
sera pilote sur les formats de for-
mation, la mobilité des étudiants 
et contribuera fortement à la mo-
bilité des enseignants-chercheurs 
et des personnels administratifs 
avec l’université de Bologne. Elle 
participera au rapprochement de 
la formation et de la recherche 
avec l’université de Leiden.

Enfin, elle conservera sa chaire 
dans le domaine du patrimoine 
culturel et sera impliquée étroi-
tement dans l’ensemble des ac-
tions de l’alliance, telles que le 
développement durable, la re-
cherche, la réflexion sur l’avenir 
des universités européennes, la 
coopération internationale avec 
l’Ukraine et l’Afrique…

À vos agendas : l’actualité 
d’Una Europa à la rentrée 
et à l’automne 2022 !

• �Septembre : réunion des 
étudiants ambassadeurs à 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
avec remise d’un certificat 
signé par la présidente de 
l’université attestant de leur 
engagement dans l’alliance.

• �Septembre : tenue du 
conseil d’administration à 
Édimbourg. Les membres 
se prononceront notamment 
sur la stratégie 2030.

• �Septembre : lancement du 
Bachelor in European Studies 
(BAES) et du certificat 
en études européennes à 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
à titre expérimental.

• �Automne 2022 : Una Europa 
fait partie du vaste consor-
tium constitué avec cinq 
autres alliances (4EU+, EU-
CONEXUS, EC2U, UNITE!, 
CHARM-EU) pour répondre 
à l’appel à projet lancé par la 
Commission européenne sur 
le label « diplôme européen ». 
Les autorités ministérielles et 
d’évaluation de l’enseignement 
supérieur de chacun des pays 
partenaires sont associées à 
cette initiative.

• �Automne 2022 : développe-
ment de plusieurs actions en 
faveur de l’Ukraine.

• �Automne 2022 : lancement 
d’un certificat de formation 
continue dans le domaine du 
développement durable.

• �Automne 2022 : lancement 
d’un MOOC dans le domaine 
de l’intelligence artificielle.

• �Novembre : clôture du projet 
One Europe.

[Des projets qui se concrétisent]
Un MOOC dédié à l’Intelligence artificielle

Célia Zolynski, 
professeure de droit et porteuse 

du projet à l’université

Dans le cadre du self-steering committee Data Sciences and Artificial 
Intelligence de l’alliance Una Europa, les universités d’Helsinki, d’Édim- 
bourg et de Paris 1 Panthéon-Sorbonne ont réalisé un MOOC en 
langue anglaise intitulé Artificial Intelligence in Society.

Ce dernier participe à une appréhension critique des enjeux de l’in-
telligence artificielle (IA) et examine comment l’impact sociétal et les 
valeurs européennes peuvent être pris en compte dans la conception, 
la mise en œuvre et le déploiement de l’IA.
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Paris 1 Panthéon-Sorbonne a 
contribué à l’élaboration d’un 
module sur la transparence et 
les enjeux réglementaires de 
l’intelligence artificielle au sein 
du MOOC.

D’autres sous-modules sont en 
cours de réalisation sur les enjeux 
de démocratie et d’intelligence 
artificielle, notamment en par-
tenariat avec l’université de la 
Complutense de Madrid.

Plus d’informations 
sur le MOOC : 
courses.mooc.fi/org/uh-cs/
courses/ai-in-society

Un certificat de formation continue en développement durable 
sur le service public de l’eau 

Ariane Dupont-Kieffer, 
maîtresse de conférences 
en sciences économiques, 
vice-présidente déléguée 

chargée de la Responsabilité 
sociétale et porteuse du projet 

à l’université

Ce projet a pour ambition de for-
mer les élus aux problématiques 
de gestion de l’eau et des déchets. 
Il s’agit à la fois de comprendre la 
nature de ces enjeux, notamment 
dans un contexte où les élus sont 
confrontés de manière urgente 
et pressante à arbitrer entre les 
différents usages de l’eau et à 
intégrer la gestion durable des 
déchets sur leur territoire. La 
formation présente ensuite les 
différentes options économiques 
et juridiques qui s’offrent aux 
élus. Cette formation est origi-
nale puisqu'il s’agit d’offrir une 
perspective européenne et de 
détailler les différents contextes 
et différentes bonnes pratiques 
de gestion de l’eau et des dé-
chets dans différents pays eu-
ropéens. C’est aussi une oppor-
tunité unique pour les stagiaires 
de tisser un réseau d’échanges 
entre élus et responsables ter-
ritoriaux au niveau européen. 
La formation se passe en deux 
temps ; une semaine de cours 
en ligne donnés par l’ensemble 
des universités partenaires avec 
un temps de questions-réponses 
avec les intervenants puis une se-
conde semaine en présentiel plus 
centrée sur les problématiques 
du pays des stagiaires en forma-
tion continue. Cette seconde 
semaine s’organise autour de 
conférences, d’ateliers de mise 
en pratique et de visites.

Paris 1 Panthéon-Sorbonne est 
un des membres fondateurs de ce 
programme avec les universités 
de Berlin, de Bologne et de Ma-
drid dans une logique de partena-
riat et de complémentarité. Nous 
avons participé à abonder la plate-
forme des cours en ligne pour la 
première semaine. Le programme 
a aussi pu bénéficier des compé-
tences du Pôle usages numériques 
(PUN) pour filmer les cours pro-
posés par notre université.

La formation continue Pan-
théon-Sorbonne (FCPS) porte la 
seconde semaine dédiée à l’accueil 
des stagiaires. Les enseignants de 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne et 
de l’IAE sont ainsi au cœur de ce 
programme pédagogique.

Monter ce programme fut pas-
sionnant en raison des échanges 
suscités entre les universités 
partenaires sur le contenu et les 
attendus d’une telle formation. 
C’est une belle aventure à vivre 
car elle permet de réfléchir à la 
manière de rendre concrète une 
coopération européenne.

http://courses.mooc.fi/org/uh-cs/courses/ai-in-society
http://courses.mooc.fi/org/uh-cs/courses/ai-in-society
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Un groupe de travail autour de la science ouverte 

Anne Rousselet-Pimont, 
professeure de droit et 

vice-présidente déléguée 
chargée des Bibliothèques 
et de la Science ouverte et 

porteuse du projet à l’université

Plusieurs groupes d’experts, is-
sus des établissements membres 
d’Una Europa, ont été créés dans 
le cadre du projet Una Resin (Una 
Europa RESearch and INnova-
tion eco-system), dont le but est 
de développer des initiatives et 
projets pilotes pour construire 
un écosystème commun de re-
cherche et d’innovation. Le 
groupe de travail transversal Open 
Research a pour objectif de recen-
ser les différentes pratiques liées 
à la science ouverte, d’organiser 
des webinaires et de proposer des 
recommandations communes à 
l’échelle de l’alliance. Il interagit 
avec les autres clusters et avec les 
work packages, notamment sur les 
infrastructures de recherche et la 
science participative.

Les membres du groupe de travail 
Open Research de notre établis-
sement ont participé activement 
à la rédaction et au déploiement 
d’un questionnaire sur la science 
ouverte. Cette enquête, dont 
l’analyse touche à sa fin, a permis 
d’établir une cartographie des 
outils et des supports pour l’ou-
verture des publications et des 
données de la recherche, mais 
aussi de recenser les freins au dé-
veloppement de l’Open Research. 
La prochaine étape consistera à 
suggérer des actions communes.
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La qualité de vie au travail (QVT) 
et l’agenda social au cœur des discussions
L’amélioration du bien-être au travail et le renforcement des capacités des personnels de l’université font 
partie intégrante du projet d’établissement et du projet Sorb’Rising autour d’axes bien précis : améliorer la 
politique sociale indemnitaire, favoriser l’égalité professionnelle et développer la reconnaissance des compé-
tences et encourager la formation continue des personnels.

Cette politique se structure dans 
le cadre du projet Sorb’Rising 
avec la création d’un centre de 
développement de compétences 
qui rassemblera au sein d’une 
plateforme unique les opportu-
nités de formation collective, de 
formation individuelle, qu’elles 
soient à destination des person-
nels administratifs, des person-
nels enseignants ou des jeunes 
chercheurs et doctorants. Dans 
cette perspective, la production 
de contenus de formations sera 
renforcée et étoffée.

Lancé en octobre 2021, l’agenda 
social s’inscrit dans cette impul-
sion nouvelle. Avec six théma-
tiques prioritaires annuelles dé-
finies en concertation avec les 
organisations syndicales, l’agenda 
social a fixé un cadre et des ob-
jectifs et encouragé le dialogue 
et les échanges au sein de la com-
munauté universitaire. Dans une 
démarche de co-construction et 
de participation, des premières 
questions ont été discutées telles 
que les lignes directrices de ges-
tion, le régime indemnitaire, la 
formation des personnels.

Par ailleurs, dès le début du man-
dat, le choix a été fait d’impulser 
fortement un certain nombre 
de chantiers de rénovation et de 
transformation afin d’améliorer 
les conditions de travail des per-
sonnels et des étudiants. Un pro-
jet ambitieux de réaménagement 
des bureaux et des espaces d’un 

grand nombre de services cen-
traux dans les centres Panthéon, 
Ulm et Cujas a été lancé au prin-
temps et voit son aboutissement 
en cette rentrée.

Ce sont près de 15 % des effectifs 
BIATSS de l’université qui sont 
concernés par ce projet d’ampleur 
qui a permis d’optimiser les 
surfaces disponibles, rénover les 
espaces mais aussi de rassembler 
des services jusque-là répartis en 
différents lieux et leur allouer des 
locaux bien identifiés.

De même, l’ensemble des 
actions menées s’appuie sur 
une coordination consolidée 
à tous les niveaux avec le 

renforcement des instances de 
gouvernance existantes ou la 
création de nouveaux espaces 
de pilotage et de dialogue. Cette 
coordination permet entre autres 
une amélioration de la diffusion 
des informations au sein de 
l’université et de l’association 
de toutes les parties prenantes 
aux projets conduits. Elle 
s’accompagne également d’une 
réflexion sur les organisations et 
les procédures qui évoluent pour 
répondre toujours mieux aux 
missions de l’établissement et 
faciliter au quotidien l’activité des 
personnels. Plusieurs procédures 
ont ainsi été dématérialisées 
ou sont sur le point de l’être et 
plusieurs outils développés.

« L’agenda social favorise le dialogue 
et encourage les échanges entre 

l’administration et les organisations 
syndicales. Il permet d’avancer plus 

efficacement avec un cadre, des 
priorités et une méthodologie qui ont 

été fixés en amont des discussions. 
C’est un outil supplémentaire 

à notre disposition. »
Soraya Messaï-Bahri, 

vice-présidente chargée des Ressources humaines
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+ de 45 000
étudiants répartis sur

25 sites franciliens dont

24 % de boursiers en 
formation initiale

+ de 1 500
enseignants 

et enseignants-chercheurs,

dont 48 % de femmes

+ de 1 200 
personnels administratifs 

et de bibliothèques

2 200 doctorants
et plus d’une soutenance 

de thèse par jour

232 M€ de budget
initial en 2021

93 % des étudiants 
diplômés d’un master 

à l’université sont en activité 
(source : enquête 

ORIVE 2018-2019)

45 bibliothèques 
de centres de recherche 
au sein du Service commun 
de la Documentation (SCD)

2 bibliothèques 
interuniversitaires, 

la Bibliothèque de la Sorbonne 
et la Bibliothèque Cujas

LA FORMATION À L’UNIVERSITÉ

8 646 étudiants
internationaux inscrits

10 unités de formation 
et de recherche

4 instituts indépendants 
(IDUP, IEDES, ISST, IREST)

Près de 2 200 étudiants 
en formation professionnelle

13 mentions de 
licences générales, 6 de 
licences professionnelles

68 mentions de master

5 intitulés de magistères

15 parcours de préparation
aux concours

62 diplômes 
d’université (DU)
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L’UNIVERSITÉ PARIS 1 PANTHÉON-SORBONNE 
EN BREF

Le savoir pour tous, l’excellence pour chacun
Implantée au coeur du quartier 
latin et de son effervescence, 
héritière du glorieux passé du 
collège fondé par Robert de Sor-
bon au XIIIe siècle, tournée vers 
le monde et l’innovation dès sa 
création en 1970, l’université 

Paris 1 Panthéon-Sorbonne am-
bitionne de constituer l’un des 
pôles de référence de savoir dans 
les sciences humaines et sociales.

Sa devise :

Omnibus sapientia, 
unicuique excellentia : 

le savoir pour tous, 
l’excellence pour chacun.

Depuis sa constitution en 1971, 
l’université Paris 1 Panthéon- 
Sorbonne a constamment expri-
mé son attachement à un modèle 
universitaire combinant ouverture 
et recherche de l’excellence, assu-
mant la responsabilité d’accueillir 
le public étudiant nombreux et 
divers, mais aussi de se position-
ner comme l’une des premières 
institutions de recherche. L’uni-
versité revendique ainsi sa plu-
ridisciplinarité et est spécialisée 
dans trois grands domaines : les 
sciences juridiques et politiques, 
les sciences humaines, les arts ainsi 
que les sciences économiques et 
de gestion.
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Une université pour et par la recherche
L’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne ne conçoit pas la formation sans la recherche. À l’image de son offre de 
formation, la recherche est structurée autour de trois grands pôles disciplinaires avec 37 unités de recherche, 
dont 24 UMR en cotutelle avec le CNRS ou l’IRD et 13 équipes d’accueil ainsi que 10 écoles doctorales.

L’université Paris 1 Panthéon-Sor-
bonne a fait le choix d’associer ses 
forces avec celles d’autres éta-
blissements, par exemple dans 
le cadre de Sorbonne Alliance, 
association inédite destinée à re-
lever le défi lancé aux sciences 
humaines et sociales pour les uni-
versités françaises et regroupant 
Paris 3-Sorbonne Nouvelle et 
l’ESCP Business School Europe.

Enfin, l’université Paris 1 Pan-
théon-Sorbonne est membre 
du Campus Condorcet, avec 
plus d’une dizaine d’unités de re-
cherche qui ont rejoint cet éta-
blissement afin de participer à 
l’essor des SHS tant aux niveaux 
national et européen que mondial.

L’université a participé à la mise 
en œuvre du projet, et ce depuis 
2009, aux côtés des dix établis-
sements membres. En 2019, le 
Campus Condorcet a fait sa pre-
mière rentrée. C’est désormais 
une infrastructure de recherche 
et de formation à la recherche 
dimensionnée pour répondre aux 
enjeux du XXIe siècle.

Par ailleurs, l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne est membre 
fondateur de l’université euro-
péenne Una Europa, associa-
tion européenne d’universités 
et d’établissements financée par 
la Commission européenne et 
l’ANR dans son volet recherche 
dans le cadre du financement PIA

« Soutien aux grandes universités 
de recherche ». Outre notre uni-
versité, Una Europa regroupe les 
universités suivantes ; la Freie de 
Berlin (Allemagne), Alma Mater 
Studiorum de Bologne (Italie), KU 
Leuven (Belgique), Jagellon (Po-
logne), Complutense de Madrid 
(Espagne), Yliopisto/Helsingfors 
Helsinki (Finlande), University of 
Edimburgh (Ecosse), University 
College Dublin (Irlande), Univer-
sität Zürich (Suisse), Universiteit 
Leiden (Pays-Bas).

 LA RECHERCHE EN CHIFFRES

+ de 1 400
enseignants

et enseignants-chercheurs

+ de 2 200 
doctorants inscrits

+ de 200 
conférences et colloques 

scientifiques organisés par an 
(hors crise sanitaire)

37 unités de recherche

233 thèses soutenues 
par an

10 écoles doctorales

1 collège des écoles doctorales

L’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne participe également à plus 
d’une dizaine de Groupements d’intérêt scientifiques (GIS) auxquels 
elle apporte un financement. Ceux-ci portent sur des thématiques 
de recherche diversifiées telles que l’Asie, les religions, le genre, la 
défense et la stratégie ou encore le travail et la santé au travail…
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[Fin de séjour pour le professeur Hervé Moulin]
Le 4 novembre 2022, le professeur de sciences économiques Hervé Moulin (université de Glasgow) inter-
viendra lors de sa dernière conférence au centre Sorbonne dans le cadre de la Chaire d’excellence interna-
tionale Blaise Pascal pour laquelle il avait été accueilli au sein du Centre d’économie de la Sorbonne (CES) 
de 2021 à 2022.

Son projet de recherche concernait la prise de décision collective (notamment la résolution des conflits d’in-
térêt et la démocratie directe) ainsi que les problèmes de division égalitaire de biens.
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Une ouverture à l’international
La stratégie internationale de l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne repose sur un grand nombre de par-
tenariats privilégiés et historiques, permettant de proposer des formats variés de formations internationales 
diplômantes comprenant des formations délocalisées, des doubles-diplômes avec mobilité ou encore des 
diplômes conjoints tels que les formations Erasmus Mundus.

L’université développe également des formes innovantes de coopéra-
tion internationale par le biais de son alliance d’universités européennes 
Una Europa. Elle est aussi partenaire de plusieurs projets internatio-
naux principalement axés sur la coopération en matière d’innovation et 
d’échanges de bonnes pratiques (partenariats stratégiques, alliances de 
la connaissance, renforcement de capacités) et de soutien à la réforme 
des politiques. Paris 1 Panthéon-Sorbonne compte ainsi plus de 320 
établissements partenaires à travers le monde et accueille chaque année 
près de 700 étudiants en échange ainsi que 125 enseignants-chercheurs 
invités. Elle compte également 19 % d’étudiants internationaux.

Titulaire de la Charte Erasmus 
2021-2027, l’université Paris  1 
Panthéon-Sorbonne participe ac-
tivement au programme Erasmus 
depuis sa création et en fait l’un 
des axes forts de sa stratégie in-
ternationale pour le développe-
ment de projets de mobilité, de 
coopération et d’appui aux poli-
tiques publiques, aussi bien dans 
l’espace européen que dans le 
reste du monde.

En dehors du continent euro-
péen, le programme Alliance 
(en partenariat avec Columbia 
University et deux autres insti-
tutions françaises) constitue un 
partenariat structurant et his-
torique pour l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne en Amé-
rique du Nord. Cette coopéra-
tion a pour but de contribuer à 
la coopération et à l’innovation 
franco-américaine en matière 
de formation et de recherche 
en particulier via des projets 
conjoints, des mobilités d’en-
seignants-chercheurs et de 
doctorants mais aussi des initia-
tives portées par les étudiants 
des établissements partenaires. 
L’Afrique et le Moyen-Orient 

ont aussi constitué une zone 
de coopération universitaire et 
scientifique stratégique pour 
Paris 1 Panthéon-Sorbonne avec 
des écoles d’été et des projets 
de coopération, notamment de 
renforcement de capacités en 
Algérie, en Guinée et en Tunisie, 
qui se termineront en 2022-
2023. Enfin, l’Asie, et en parti-
culier la Corée du Sud, constitue 
un nouvel axe de développement 
important et les échanges avec 
certains partenaires historiques 
de Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
s’intensifient.

L’implication sociétale de l’uni-
versité Paris 1 Panthéon-Sor-
bonne se retrouve aussi dans 
son engagement auprès des pu-
blics exilés et des réfugiés. En 
témoigne sa participation à des 
programmes et réseaux natio-
naux (Programme d’aide à l’Ac-
cueil en Urgence des Scienti-
fiques en Exil et réseau Migrants 
dans l’Enseignement Supérieur), 
qui lui permettent d’accueillir et 
de favoriser l’intégration d’étu-
diants et de chercheurs exilés.

L’université travaille également 
sur la thématique de l’accueil des 
publics en exil dans le cadre de 
plusieurs projets financés par la 
Commission européenne. Fidèle 
à sa tradition de solidarité avec les 
universitaires et les étudiants en 
exil, Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
s’est engagée en 2022 à accueil-
lir des étudiants et chercheurs 
ukrainiens grâce à différents dis-
positifs (programme PAUSE, di-
plôme passerelle, accueil au sein 
de ses formations délocalisées 
ou encore formation de français 
langue étrangère).

L’université Paris 1 Panthéon- 
Sorbonne figure dans les princi-
paux classements internationaux 
d’universités, reflétant son posi-
tionnement d’institution de pre-
mier plan dans le domaine des 
sciences humaines et sociales. 
Selon le classement 2022 de QS 
par domaine d’études, l’univer-
sité est classée première insti-
tution française dans sept disci-
plines, et dans le top 50 mondial 
dans sept disciplines, dont deux 
dans le top 20 (droit et histoire 
classique et ancienne). Elle fait 
son entrée dans le top 100 de 
la filière « politique sociale et 
administration », portant ain-
si à 12 le nombre de disciplines 
proposées par l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne et classées 
parmi les 100 premières mon-
diales. L’université est ainsi la 
troisième institution française 
avec le plus grand nombre de 
filières classées parmi les meil-
leures au monde.
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L’INTERNATIONAL EN CHIFFRES

323 établissements
partenaires dans

75 pays

19% d’étudiants
internationaux

Près de 800 étudiants 
sortants en échange

Près de 700 étudiants 
entrants en échange

72 formations internationales 
diplômantes dans 30 pays

125 enseignants-
chercheurs invités

[Un projet d’alliance avec la République de Corée]
Lancé avec l'université de Sungkyunkwan (SKK) à Séoul, ce projet vise à créer une alliance forte en Asie, 
portant à la fois des projets scientifiques et des projets de formation.

Le premier pas consistant à organiser des rencontres entre enseignants-chercheurs des deux universités, 
l'alliance soutiendra les coopérations prometteuses, avec l'aide notamment de l'Ambassade de France en 
République de Corée, qui a souligné son intérêt pour renforcer les collaborations de recherche entre les 
deux pays dans le domaine des sciences humaines et sociales. Dans un second temps, cette alliance s'ouvrira 
à d'autres partenaires, et sera animée par une équipe dédiée, participant ainsi au rayonnement de Paris 1 
Panthéon-Sorbonne en Asie.
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Paris 1 Panthéon-Sorbonne et le numérique
L’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne s’appuie sur le numérique pour développer son offre de formation et 
renforcer la qualité de ses enseignements. Cet effort, constant depuis plusieurs années, participe à la diversifi-
cation des modalités d’apprentissage, à la naissance de nouvelles propositions de formations en ligne ouvertes 
à tous et, plus généralement, encourage les équipes enseignantes à s’engager dans une démarche d’innovation.

Les Espaces pédagogiques interactifs (EPI) sont aujourd’hui totalement intégrés aux dispositifs d’ensei-
gnement. Créés par les enseignants, ces espaces de cours en ligne permettent notamment de proposer des 
documents en téléchargement, de diffuser des annonces, de collecter en ligne les travaux des étudiants et de 
développer de nombreuses formes d’interactivité. Ils intègrent également de puissants outils de webconfé-
rence et de production de ressources vidéos.

Enfin, l’université fait évoluer 
et enrichit en permanence ses 
réseaux de partenaires dans le 
domaine de la pédagogie uni-
versitaire et des usages numé-
riques. Elle est ainsi membre de 
plusieurs réseaux et associations 
professionnelles avec notam-
ment pour objectifs le partage 

de réflexion, le développement 
professionnel des acteurs, la ré-
alisation de projets et la mutua-
lisation de moyens. À travers ces 
différents canaux et cet éco-
système partenarial, l’université  
Paris 1 Panthéon-Sorbonne en-
tend contribuer à la production 
et à la diffusion de ressources 

éducatives libres en direction de 
publics variés (étudiants, spécia-
listes et large public) et concourir 
à l’expérimentation de formats 
d’apprentissages novateurs.
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La Fondation Panthéon-Sorbonne
La Fondation Paris 1 Panthéon-Sorbonne est une jeune structure créée en 2017 qui a pour mission de déve-
lopper et d’accompagner la réalisation de projets liés tout à la fois aux enseignants-chercheurs, chercheurs 
et étudiants de l’université, et aux lieux d’architecture et de patrimoine dans lesquels ils prennent place.

Présidée par Anne Levade, pro-
fesseure de droit, et soutenue 
par ses membres fondateurs, 
ACCOR et AFER, la Fondation 
œuvre à la préservation et à la 
transmission d’une histoire uni-
versitaire unique, mais également 
au développement de nouvelles 
interconnexions entre savoir et 
entreprises, patrimoine et géné-
rations futures, acteurs publics 
et privés.

Un conseil de gestion de 12 
membres se réunit 4 fois par an 
pour décider des orientations 
politiques et budgétaires de la 
Fondation qui porte, soutient et 
abrite des chaires de recherche, 
des projets de recherche, des 
projets étudiants, des projets 
internationaux et des projets 
de l’université.

À titre d’exemple, en 2021-2022 
la Chaire ESoPS, Économie soli-
daire, Protection et Société a vu 
le jour grâce à la signature d’une 
convention avec la Direction de 
la Recherche, des Études, de 
l’Évaluation et des Statistiques 
et la Chaire Pluralisme culturel 
et Éthique du numérique s’est 
développée avec de nouveaux 
partenaires privés et publics. La 
Fondation a soutenu les évène-
ments et publications prenant 
place dans le cadre du Jubilé de 
l’université tel que le tiré-à-part 
de la revue L’Histoire dédié à l’his-
toire de l’université Paris 1 mais 
aussi le numéro exceptionnel de 
Beaux-Arts Magazine sur l’œuvre 
du peintre Alain Boggero expo-
sée à l’université.

En cette rentrée universitaire, la 
Fondation abrite la toute nou-
velle Chaire d’enseignement 
Delphine Lévy qui porte la créa-
tion d’un diplôme universitaire 
intitulé « Méthodes et pratiques 
pour l’accessibilité du patri-
moine culturel » permettant no-
tamment une création de poste 
grâce à une donation privée. La 
Fondation soutient la campagne 
de sensibilisation à la précarité 
étudiante de l’association Solida-
rités Étudiantes Co’P1 et la pro-
duction d’un long métrage Encore 
plus que mille jours du réalisateur 
Laurent Rodriguez, mettant en 
avant l’accueil des réfugiés sy-
riens à l’université. La Fondation 
soutiendra la clôture du Jubilé de 
l’université par le financement de 
la cérémonie des docteurs grâce 
à une convention cadre signée 
avec son partenaire la Banque 
Populaire Rives de Paris.

La Fondation a pour objectif de 
développer son réseau de par-
tenaires afin d’engager plus de 
moyens, humains et financiers, 
au service de la réalisation de 
nouveaux projets dans un cadre 
de futures thématiques fléchées 
par son conseil de gestion.
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LES TEMPS FORTS DE L’ANNÉE UNIVERSITAIRE

• �Cérémonie de remise des insignes 
de docteur honoris causa 
 à Monsieur Nana Akufo-Addo 
(10 octobre 2022)

• �Les États généraux de la recherche 
(12 au 14 octobre 2022)

• �Cérémonie de clôture du jubilé 
(13 octobre)

• �Cérémonie de clôture 
de la Chaire Blaise Pascal 
(4 novembre 2022)

• �Les Assises du développement durable 
(12 et 13 décembre 2022)

• �Le Concours international d’éloquence 
(mars à mai 2023)
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